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Des Pesticides à tout va !  
 
 
Les pesticides sont-ils l’unique solution pour se prémunir des différentes pestes et 
fléaux qui ravagent les champs et les troupeaux ? Un produit pour chaque maladie, 
aspergez et c’est réglé. Mais peut-on utiliser cette méthode de manière continue et 
durablement ? 
 
 
Les pesticides sont des substances ou des préparations destinées à détruire ou à combattre 
insectes, végétaux ou micro-organismes. Insecticides, fongicides, herbicides, la liste est 
longue, peut-être trop ? Depuis plus de 50 ans, l’agriculture utilise ces produits à tout va.  
 
Quelles conséquences ? Au début, les pesticides paraissent être pour les paysans une 
bénédiction. Ils permettent de lutter facilement et efficacement contre les ennemis du champ. 
Malheureusement la donne change rapidement : les mauvaises herbes ou autres insectes 
finissent par devenir résistants à leur action. On doit augmenter les doses, ou passer à un 
nouveau produit, souvent plus cher.  
 
L’utilisation de pesticides appauvrissent les paysans et les rendent dépendants de grosses 
firmes qui bénéficient de monopoles d’exploitation, également par l’entremise des OGM. 
 
Par ailleurs, les produits vendus manquent souvent de surveillance après leur vente. Par 
manque de connaissances sur leur toxicité, ou tout simplement par facilité, leur utilisation sur 
le champ n’est pas réalisée selon les modes opératoires souhaités. On en utilise en trop grande 
quantité, trop souvent ou au mauvais moment, ce qui entraîne diverses maladies (cancers, 
malformations, stérilité).  
  
L’utilisation raisonnable d’insecticides ainsi qu’une relecture des méthodes de lutte 
traditionnelle sont aujourd’hui indispensables pour éviter les catastrophes sanitaires et 
écologiques dues aux pesticides mais aussi l’asservissement des paysans. 

    

Exemple : L’AOPEB (Partenaire de SOS Faim en Bolivie) 

 
L’AOPEB crée en 1991 est une organisation nationale regroupant plus de 55 organisations 
réunissant 60 000 petits producteurs biologiques. L’objectif est de développer une filière 
biologique fiable permettant aux producteurs d’en vivre : élaboration de normes nationales qui 
revalorisent la production biologique, renforcement de capacité de ses membres, certification, 
promotion d’un marché intérieur …  
SOS Faim soutient l’AOPEB à travers une chaîne de 8 magasins pour la commercialisation des 
produits de ses membres sur les marchés locaux. 

 
 

Les paysans nourrissent le monde www.sosfaim.be 
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